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a lancé un mois de mobilisation
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109 jeunes récompensés 
Le Département de l’Aisne a récemment mis à l’honneur 109 jeunes 

accompagnés par les services de l’Aide sociale à l’enfance, lors d’une 
cérémonie célébrant leurs réussites scolaires et professionnelles.

Brevet, baccalauréat, CAP, permis de conduire ou réussite à un concours : 
autant de parcours qui témoignent de leur engagement et de leur 
détermination. Pierre-Jean Verzelen, président du Département, et 
Thomas Dudebout, vice-président chargé notamment de la protection de 
l’enfance, ont remis à chacun un diplôme symbolisant la reconnaissance 
de leurs efforts. « C’est important qu’on puisse être félicités de notre 
travail », confiait Axellane, 18 ans, jeune bachelière. Au-delà des diplômes, 
cette première cérémonie conviviale a permis aux jeunes, aux élus et aux 
accompagnants d’échanger sur leurs parcours et leurs ambitions. Pour les 
élus, cette mise à l’honneur rappelle combien il est essentiel de reconnaître 
le travail accompli et de donner à chacun confiance en son avenir.

Mobilisation lycéenne : 
entre revendications et débordements

À Château-Thierry, devant le lycée 
Jean de La Fontaine, des jeunes ont 
exprimé leurs inquiétudes pour leur 
avenir. À l’origine, une mobilisation 
pacifique lancée jeudi 1er octobre 
par des élèves de terminale, 
notamment autour de Parcoursup 
et du manque d’enseignants.
Mais leurs revendications ont été 
éclipsées par des débordements aux abords des lycées : conteneurs 
incendiés et affrontements avec les forces de l’ordre. Face aux tensions, 
les autorités académiques, en concertation avec la préfète de l’Aisne et les 
élus, ont organisé les cours à distance les 5 et 6 octobre dans les lycées 
Jean de La Fontaine et Jules Verne. Mercredi 7 octobre, de nouveaux 
affrontements ont conduit à une dizaine d’interpellations. Selon un 
lieutenant de police interrogé par Pour Vous, aucun blessé n’a été signalé. 
Présente sur le terrain, notre rédaction a constaté le retour au calme jeudi 
8 octobre, lors de l’entrée des élèves. Il importe de distinguer les lycéens 
mobilisés pacifiquement des individus impliqués dans les violences, sans 
oublier les inquiétudes exprimées par ces jeunes.

Du rose, mais surtout des messages à faire passer 

À la veille du mois d’octobre, l’ANAT de l’Omois donnait officiellement le 
coup d’envoi de la 14e édition d’Octobre Rose lors d’une soirée organisée 
au restaurant Le 911, à Chierry. Un lancement auquel Christine Brunet, 
présidente de l’association, tenait particulièrement. La Ville de Château-
Thierry, qui devait initialement organiser cette cérémonie d’ouverture, 
ayant finalement renoncé à la maintenir cette année, a contraint l’ANAT 
de trouver rapidement une autre solution pour que ce rendez-vous 
symbolique puisse être maintenu. Bénévoles, adhérents, partenaires 
et élus se sont réunis dans ce restaurant pour lancer officiellement ce 
mois de mobilisation. Car pour l’ANAT, Octobre Rose  est bien plus qu’un 
mois coloré en rose. C’est une véritable vitrine pour rappeler, encore et 
toujours, l’importance de la prévention et du dépistage du cancer du sein, 
mais aussi pour accompagner les personnes confrontées à la maladie 
et honorer la mémoire de celles qui ne sont plus là. Et le message 
martelé au cours de la soirée est simple : il n’y a pas de petite action. 
Une marche, un ruban accroché à une fenêtre, quelques flyers distribués, 
une collecte ou un événement de plus grande ampleur… chaque 
initiative contribue à faire parler du dépistage et à diffuser le message 
de prévention. La présidente a tenu à remercier tous ceux qui, à leur 
échelle, permettent à Octobre Rose de vivre sur le territoire. Jean-Marc 
Sclavon, maire de Chierry, et Jean-Paul Bergault, maire d’Essômes-sur-
Marne, commune où se situe le siège social de l’ANAT, ont tous deux 
pris la parole pour apporter leur soutien à cette mobilisation. L’occasion 
de rappeler combien il reste nécessaire de parler de la maladie, de faire 
entendre les messages de prévention et d’encourager le dépistage. 
Sandrine Lejeune, première adjointe au maire de Bouresches, a 
également présenté la mobilisation mise en place dans son village. 
Une collecte de dons est organisée, accompagnée de la distribution de 
documents de prévention et de rubans roses aux habitants, invités à les 
accrocher à leurs fenêtres ou à leurs portes. Une manière simple mais 
visible de faire vivre Octobre Rose à l’échelle de toute une commune. 
Le programme distribué au cours de la soirée a donné le ton : Octobre 
sera rose et solidaire dans tout le Sud de l’Aisne, avec de nombreux 
rendez-vous destinés à informer, sensibiliser et rassembler. Et parce 
qu’après le lancement viendra le temps du bilan, l’ANAT donne déjà 
rendez-vous le 7 novembre à partir de 18h, toujours au restaurant 
Le 911, pour la soirée de clôture de cette 14e édition.
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Dans la pâture, Benoît Goddaert ne parle 
pas d’abord de rendement. Il regarde ses 
animaux, leur comportement, leur état et leur 
alimentation. Chez lui, le métier d’éleveur est 
indissociable d’un profond attachement aux 
bêtes. « On démarre avec un animal, c’est 
un être vivant, il faut le respecter », résume-
t-il. Cette conviction exige du temps, de la 
surveillance et une présence quotidienne. 
Certaines nuits se passent dans les 
bâtiments à accompagner un vêlage. Ici, 
l’élevage n’est pas une mécanique de 
production, mais un cycle long dont on 
ne brusque pas les étapes. 
L’exploitation élève des Charolaises et 
des Aubrac en s’appuyant d’abord sur 
ses propres ressources. Les animaux 
pâturent, selon la météo, de la mi-avril à 
la mi-novembre sur 265 hectares. Pour 
l’hiver, la ferme produit notamment du 
maïs ensilage, de l’orge, de la paille et de 
la luzerne. Environ 90% de l’alimentation 
provient ainsi de l’exploitation  ; seuls 
certains compléments protéiques et 
minéraux doivent être achetés. Quatre 
fois par an, un nutritionniste contrôle l’équilibre 
des rations et apporte un regard extérieur sur 
les troupeaux. Cette autonomie donne au 
circuit court une profondeur supplémentaire. 
Il ne s’agit pas seulement de rapprocher 
la ferme du commerce, mais de maîtriser 
tout ce qui précède l’arrivée de la viande en 
boutique dont la sélection des animaux, les 
pâtures, l’alimentation et le temps consacré 
à leur croissance. Les femelles Aubrac sont 
conservées pour renouveler progressivement 
le cheptel, tandis que les lignées des taureaux 
sont changées afin d’éviter la consanguinité. 
Derrière le mot “local” se trouve donc un 
travail construit sur plusieurs années.

Le temps, 
premier ingrédient de la qualité

Pour les animaux destinés à Jonathan Faveaux,  
Benoît Goddaert revendique une méthode 
volontairement lente. Les bêtes ont au 
minimum quatre ans et ont, le plus souvent, 
vêlé au moins une fois. L’éleveur recherche 
des animaux arrivés à maturité, puis consacre 
environ trois mois à leur finition, avec une 
alimentation presque entièrement produite 
sur la ferme. Le rythme reste mesuré avec 
environ une bête par mois. Ce volume limité 
permet d’anticiper, de sélectionner et de 
maintenir une qualité régulière. Cette approche 
correspond exactement à ce que recherchait 
Jonathan Faveaux. Boucher depuis le début 
de son apprentissage en 2004, à son compte 
à Dormans depuis 2016, il travaille l’Aubrac 

depuis dix ans. Il en connaît la tenue, le grain 
et le goût. Il sait aussi qu’une belle pièce ne 
révèle pas immédiatement toutes ses qualités. 
La maturation exige de l’expérience, elle 
développe la tendreté et les saveurs, loin d’une 
logique de rotation accélérée. Son ambition n’est 
pas de multiplier les boutiques, mais d’en faire 
fonctionner une seule en privilégiant la qualité. 

L’Aubrac,
une réponse aux étés plus secs

Originaire du plateau de l’Aubrac, entre 
Aveyron, Cantal et Lozère, la race s’est 
façonnée dans un territoire de relief, soumis 
aux écarts de température et à des ressources 
fourragères parfois limitées. Plus modérée 
dans son gabarit que certaines grandes races 
bouchères, elle est réputée pour sa rusticité, 
sa capacité à valoriser l’herbe et ses qualités 
maternelles. Pour l’éleveur de Brécy, ces 
caractéristiques ont désormais une portée 
très concrète. Après plusieurs mois presque 
sans pluie, Benoît  Goddaert a constaté une 
différence nette entre ses troupeaux.
Les Charolaises ont davantage souffert du 
manque d’herbe et certains veaux ont moins 
profité. Les Aubrac, elles, ont mieux résisté 
à la sécheresse. L’exploitation envisage donc 
d’augmenter progressivement leur nombre. 
La race n’est pas présentée comme une 
solution miracle au réchauffement climatique, 
mais comme une adaptation pragmatique 
car quand l’eau se raréfie et que les pâtures 
produisent moins, la rusticité devient un critère 
économique autant qu’agricole. 
Le changement climatique oblige ainsi les 
éleveurs à revoir leurs équilibres. Une race 

capable de mieux tirer parti d’une herbe rare 
peut limiter le recours à des aliments achetés 
et préserver davantage l’autonomie de la 
ferme. La performance ne se mesure plus 
seulement au poids obtenu : elle dépend aussi 
de la capacité du troupeau et de l’exploitation 
à traverser des étés plus chauds, plus longs 
et plus secs.

Une relation
fondée sur la confiance

La rencontre entre les deux professionnels 
s’est faite par connaissance, après 
plusieurs années durant lesquelles 
Jonathan Faveaux cherchait des animaux 
répondant à ses exigences. Leur 
collaboration a véritablement débuté au 
printemps. Elle ne repose pas sur une 
relation verticale entre un fournisseur 
et son client. L’éleveur explique ce qu’il 
sait produire, le boucher précise ce qu’il 
recherche et chacun ajuste son travail à 
celui de l’autre. Le premier voit comment 
sa viande est valorisée ; le second connaît 
précisément la manière dont les animaux 

ont été élevés. Cette relation directe sécurise 
aussi les deux activités. L’éleveur dispose d’un 
débouché régulier capable de reconnaître la 
valeur de son travail ; le boucher gagne en 
visibilité sur l’origine et la constance de son 
approvisionnement. Chacun reste maître de 
son métier, mais la qualité finale dépend de 
leur dialogue. Le circuit court devient alors une 
véritable coopération économique, et non un 
simple argument commercial.
Pour le consommateur, cette proximité rend 
le produit plus lisible. Brécy et Dormans 
sont proches, les pratiques peuvent être 
expliquées et chaque bête est traçable. Ce 
modèle porte aussi le message qu’une viande 
élevée lentement et travaillée avec soin a un 
coût. Benoît Goddaert préfère inviter à en 
acheter moins souvent, mais à choisir un 
bon morceau, comme on réserve une bonne 
bouteille à un moment de plaisir.
À rebours du “toujours plus”, l’éleveur et le 
boucher défendent ainsi une chaîne de valeur 
courte. L’un donne du temps à l’animal ; l’autre 
en donne à la viande. Entre eux, l’Aubrac 
devient le trait d’union d’un modèle où la 
qualité repose d’abord sur la patience.

L’Aubrac réunit l’éleveur
et le boucher

À une trentaine de minutes l’une de l’autre, l’exploitation de Benoît Goddaert, 
à Brécy, et la boucherie de Jonathan Faveaux, à Dormans, ont rapproché leurs 

savoir-faire. Leur collaboration repose sur le respect du temps de l’animal, 
réduire les intermé diaires et préférer la qualité à la course aux volumes.

PUBLIREPORTAGE

“Le circuit court : une véritable 
coopération économique et non un simple 

argument commercial…”
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TOPODIAG écrit une nouvelle page à Château-Thierry

Vous vendez ou louez un bien ? TOPODIAG 
réalise vos diagnostics immobiliers à Château-
Thierry et ses environs : DPE, amiante, plomb, 
gaz, électricité, mesurages, assainissement 
et autres diagnostics réglementaires.

Créée en 2021, l’entreprise de Tiphaine et 
Nour-Eddine étend aujourd’hui son activité à 
Château-Thierry. Un choix qui ne doit rien au 
hasard : Tiphaine HAVOT y a grandi avant de 
poursuivre ses études supérieures. Le couple  
a depuis choisi d’y conserver la maison famil-
iale et d’y implanter TOPODIAG. « J’ai grandi ici 
et j’y ai toujours gardé mes attaches. Pouvoir 
aujourd’hui y développer aussi notre activité 
avait beaucoup de sens pour moi », confie 
Tiphaine. Aujourd’hui enseignante et engagée 
dans le bien-être animal, Tiphaine s’investit 
parallèlement dans la gestion et le dévelop-
pement de TOPODIAG. Une implication qui 
rejoint naturellement les valeurs de transmis-
sion et d’accompagnement portées par l’en-
treprise. Diagnostiqueur immobilier certifié, 
Nour-Eddine place la rigueur, le conseil et la 
pédagogie au cœur de ses interventions : « un 
bien immobilier se respecte. Derrière une mai-
son, il y a souvent une histoire, parfois toute 
une vie. Un DPE réalisé sans investigations  

suffisantes peut conduire à une  
mauvaise appréciation de la per-
formance énergétique et pénaliser  
injustement un bien. Il faut donc 
prendre le temps d’observer,  
de vérifier et de recouper les in-
formations. Et le travail ne s’arrête  
pas au rapport  : il faut aussi  
expliquer au client ce que l’on a 
constaté ». Ancien enseignant, 
Nour-Eddine est également for-
mateur auprès de futurs diagnos-
tiqueurs immobiliers.

Une expertise amiante et plomb 
avant travaux

Fort de son expérience, TOPODIAG a développé  
un savoir-faire particulier dans les repérages  
amiante et plomb avant travaux. À l’heure 
où la réhabilitation du bâti ancien mobilise de 
nombreux acteurs du territoire, l’entreprise  
intervient auprès des collectivités, bailleurs,  
syndics, architectes et professionnels du bâtiment 
afin d’identifier les matériaux concernés et de  
contribuer à une préparation rigoureuse des 
chantiers. Maisons anciennes, copropriétés, 
immeubles, écoles, bâtiments communaux ou 
locaux professionnels : TOPODIAG souhaite 

mettre ce savoir-faire au service des 
projets menés à Château-Thierry et 
dans les communes environnantes.
L’ambition de Tiphaine et Nour-Eddine  
est simple : s’inscrire durablement 
dans le tissu local et devenir un inter-
locuteur de proximité pour les par-
ticuliers comme pour les profession-
nels. Sensibles à la protection ani-
male, ils poursuivent également un 
engagement tenu depuis trois ans : 
1 diagnostic réalisé = 1 euro reversé  
au refuge de Sevran.

Une expertise locale pour accompagner ventes, locations, travaux et réhabilitations

14, rue des Chesneaux
à CHÂTEAU-THIERRY

Tél. 07 82 72 99 51
contact@topodiag.fr
www.topodiag.fr

ETAT CIVIL 
NAISSANCES
Timéo Austoni Ferreira
22/09/2026, 
Marchais-en-Brie
Louise Robert
23/09/2026, 
Château-Thierry
Lonaâm Signe
23/09/2026
Château-Thierry
Jade Michel
24/09/2026,
Etampes-sur-Marne
Solhan Mbuangi
24/09/2026, 
Château-Thierry
Kyle Delahaye
29/09/2026
Montreuil-aux-Lions
Jacek Wojciechowski
30/09/2026, Bellot

MARIAGES
• Joël Chouteau 
& Emilie Caplier
26/09/2026 - Château-Thierry

• Dominique Masse 
& Séverine Morizet
02/10/2026 - Château-Thierry

DÉCÈS 
Monique d’Eurveilher épouse 
Orange, 77 ans, 29/09/2026  
Château-Thierry

BON ANNIVERSAIRE à :
Mère Macquart 

(3 oct.)
et 

Mère Leleux
(5 oct.)

sur vos diagnostics
avec le code “POURVOUS15”
jusqu’au 31/12/2026

-15%
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Après plusieurs mois de chantier, la place a 
été entièrement réaménagée afin d’améliorer 
le cadre de vie, l’attractivité du centre-ville et 
le confort des habitants. Le projet comprend 
notamment une meilleure gestion et infiltration 
des eaux, la renaturation et la végétalisation 
des sols, l’installation de nouveau mobilier ur-
bain, l’amélioration des cheminements piétons 
et de l’éclairage, ainsi que la réorganisation du 
stationnement et le renforcement de la sécu-
rité routière. L’aménagement vise également à 
favoriser les mobilités douces, l’accessibilité et 
l’adaptation de l’espace public aux effets du dé-
règlement climatique.
L’opération, menée de juillet 2024 à juin 2026 
sous la maîtrise d’œuvre de Savart Paysage et 
CEREG, représente un investissement de 3 162 
443 €, financé à près de 80 % par des sub-
ventions de l’État, de l’Agence de l’eau, de la 
Région Hauts-de-France et du Département de 
l’Aisne. Elle s’inscrit dans le dispositif “Petites 
Villes de Demain”. Le changement de nom de 
la place constitue également un geste symbo-

lique fort. En choisissant celui de Camille Clau-
del, la municipalité souhaite inscrire durable-
ment dans le paysage communal la mémoire 
de l’artiste et rappeler le lien qui l’unit à sa ville 
natale. Cette nouvelle dénomination contribue 
à valoriser le patrimoine culturel local et à af-
firmer l’identité de Fère-en-Tardenois comme 
ville natale d’une artiste aujourd’hui reconnue 
internationalement.
Au cœur de la place, une reproduction de La 
Valse, œuvre emblématique de Camille Claudel, 
vient compléter cet hommage. Financée à 97% 
grâce aux dons et au mécénat, elle devient un 
nouveau repère artistique et patrimonial pour 
les habitants et les visiteurs.
Enfin, le choix du nom de Camille Claudel porte 
une dimension particulière en faveur de la visi-
bilité des femmes dans l’espace public. 
En mettant à l’honneur une artiste majeure de 
l’histoire de la sculpture, la commune souhaite 
valoriser la contribution des femmes à l’histoire 
culturelle et artistique et inscrire leur mémoire 
dans le quotidien.

Avec cette nouvelle place, Fère-en-Tardenois 
transforme ainsi un espace public tout en ren-
forçant son identité et son lien avec Camille 
Claudel, à qui elle rend symboliquement «  la 
place qui lui revient ».

Contact : mairie de Fère-en-Tardenois
Claire Titeux communication@ville-ferentardenois.com 
07 85 45 90 81

Camille Claudel prend place
Samedi 17 octobre 2026 à 11h, la Ville de Fère-en-Tardenois inaugurera la place Camille Claudel, anciennement place Aristide Briand. 

Cette inauguration marquera l’aboutissement de deux années de travaux et rendra hommage à la célèbre sculptrice, 
née dans la commune le 8 décembre 1864.

FÈRE-EN-TARDENOIS
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PORTRAIT

Son père était menuisier, sa mère était “au foyer”, François Dieux, né le 10 
septembre 1958, est l’aîné d’une fratrie de trois dont l’enfance se déroule, 
aux marges de l’Aisne, à Mareuil-sur-Ourcq dans l’Oise. Parcours classique : 
collège à la Ferté-Milon, lycée à Meaux, Ecole normale à Laon, études 
complémentaires en philosophie, le voilà à 20 ans instituteur à Trélou-sur-
Marne. L’intermède du service militaire lui affecte d’autres élèves, des sous-
officiers à qui il donne des cours de... français !

Instituteur, puis professeur
Retour à la vie civile, une école primaire à Fresnes-en-Tardenois et en même 
temps l’université de Reims et l’obtention non sans mal du fameux CAPES. 
C’est le tournant. Le jeune homme est titularisé professeur de philosophie 
et ce sera désormais toute sa vie d’enseignant en lycée : d’abord un an à 
Soissons, puis quatre ans à Laon, enfin à partir de 1999 à Château-Thierry, 
le lycée Jean de La Fontaine. Jusqu’à sa retraite en 2018. L’engagement a 
précédé. Depuis de longues années, à Pavant puis aussi à Château-Thierry, 
une très efficace participation à des cafés…. philo qui facilitent l’apprentissage 
et l’échange des idées. Et aussi la défense des droits humains au sein de 
la section locale de la LDH (dont il a été le président de 2012 à 2015). Et 
encore cette Université populaire, une association dont la progression est 
constante depuis sa création en 2017 et dont il assume depuis 2022 la 
responsabilité : au total 74 adhérents cette année ; un programme éclectique 
de 9 conférences chaque saison (voir en encadré le programme des 
prochaines séances) : la nouveauté de cycles - Ukraine en 2025, religions 
en 2026 - ; une moyenne de 55 participants par conférence et un pic à 
près de 90 en mars dernier lorsque la psychologue Nathalie von Zelowitz 
est venu parler de son “patient cannibale” de la prison de Château-Thierry. 
Quand on lui demande son appréciation du monde actuel, François Dieux 

ne se dérobe pas : « Je suis assez angoissé par un certain délitement, pas 
seulement au plan écologique ». Et d’énumérer : « la crise des démocraties, 
le péril de l’ultralibéralisme, des libertés publiques rognées, la dérive de 
l’extrême droite ». Bref, « guère de bonnes nouvelles et donc pas beaucoup 
de raisons d’être optimiste ».

Après “La Caverne”, “L’inhumain”
Marié, père d’un garçon, François Dieux vit sa retraite à deux pas de la cité 
castelle dans le village de Bonneil. Gros lecteur, passionné de littérature, il 
s’est pris au jeu de la rédaction et a publié en 2022 un premier roman de 
290 pages “La caverne” (Les impliqués Editeur) dont l’intrigue, policière, est 
irriguée de réflexions forcément… philosophiques. Un deuxième roman est 
quasiment abouti dont le titre annoncé “L’inhumain” donne une première 
idée d’un contenu largement inspiré de son expérience d’ateliers menés en 
milieu pénitentiaire. « Je suis un peu déconnecté du monde tel qu’il est 
devenu », dit, non sans humour, cet homme cultivé. Tout en admettant bien 
volontiers l’existence de ces “nouvelles cultures” avec lesquelles il n’est 
“pas en phase” ou tout simplement qu’il ne connaît pas vraiment. Propos 
modestes d’un philosophe éveillé.                                                          B.C.

François Dieux
la philosophie, la littérature et l’éducation populaire

François Dieux est bien connu comme président de l’Université populaire de Château-Thierry (UPCT). L’enseignant 
retraité du lycée Jean de La Fontaine a d’autres engagements. Sa passion de la philosophie et de la littérature 

l’a amené à écrire un premier roman. Un second est en finition. Portrait d’un homme bienveillant et discret.

Après une première conférence en octobre de Georges Nivat, spécialiste de la Russie et de l’Ukraine, les cinq 
prochaines séances d’ici le début de l’année 2027 porteront sur :

➜ Le catholicisme en France, minoritaire, pluriel, en réinvention, par Philippe Clanché, journaliste dans la presse 
catholique depuis plus de 30 ans (samedi 24 octobre, Palais des rencontres à Château-Thierry) ; ➜ Le soufisme 
d’hier à aujourd’hui, par Jean-Jacques Thibon, professeur émérite en islamologie à l’Inalco (samedi 14 novembre, 
local du 7 rue de Gerbois) ; ➜ La très longue histoire de Gaza, par Jean-Pierre Filiu, professeur des universités en 
histoire du Moyen-Orient à Sciences-Po Paris (samedi 28 novembre, Palais des rencontres) ; ➜ Le bouddhisme, 
par Olivier Verstraete, retraité des Presses universitaires de France (samedi 5 décembre, Palais des rencontres) ; 
➜ Le douanier Rousseau, du peintre du dimanche à figure de l’avant-garde, par Christine Feau, agrégée de lettres 
et conférencière en histoire de l’art  (samedi 16 janvier 2027, Palais des rencontres).
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GAN Assurances : 20 ans
au service des clients

D’abord installée rue de Fère, l’agence 
déménage en août 2007 au 3 avenue  
d’Essômes, où elle accueille toujours sa  
clientèle. En 2009, elle fait également le choix 
de supprimer l’accueil téléphonique via une 
plateforme afin de con-
server un contact direct 
avec les assurés. Au fil 
des années, l’agence a 
accompagné de nom-
breux clients, dont certains lui font confiance 
depuis plus de 50 ans. Entreprises locales, 
artisans, commerçants, agriculteurs, viticul-
teurs et particuliers composent aujourd’hui 
une clientèle variée, représentative de l’activité 
du territoire. Les attentes ont toutefois évolué. 
En 2026, les clients recherchent avant tout 
des réponses rapides et un accompagnement 
rassurant lorsqu’ils rencontrent des difficultés. 
La disponibilité et la proximité restent donc es-
sentielles dans la relation entre l’agence et ses 
assurés. Le secteur de l’assurance connaît lui 

aussi des changements, nota-
mment avec le développement 
de l’intelligence artificielle. 
À l’avenir, ces outils pourraient 
faciliter l’accès aux informa-

tions et permettre 
de bénéficier d’un 
interlocuteur à 
toute heure. Pour autant, le con-
tact humain conserve toute son 

importance, particulièrement dans les mo-
ments où les clients ont besoin de conseils et 
d’accompagnement. Aujourd’hui, Éric Dutus  
poursuit cette activité avec Gwendoline et 

Samuel. Tous trois accueillent particuliers 
et professionnels au 3 avenue d’Essômes, 
avec la volonté de maintenir une relation de 
proximité qui accompagne l’agence depuis de 
nombreuses années.

Le 1er octobre 2006, Éric Dutus reprenait l’agence GAN Assurances 
de Château-Thierry, succédant à Claude Maurel, qui avait exercé comme agent 

de 1968 à 2005. Depuis, l’agence a poursuivi son activité avec une priorité : 
rester proche de ses clients et disponible pour les accompagner.

GAN Assurances
3, avenue d’Essômes à CHÂTEAU-THIERRY

03 23 83 06 54
Ouvert du mardi au vendredi 

de 8h30 à 12h30 et de 13h30 à 18h

Dans un métier longtemps exercé en solitaire, 
ce rapprochement marque un changement de 
culture. L’idée a vu le jour collectivement parmi  
les acteurs locaux de la profession. 
Mûri depuis plus d’un an, le projet a nécessité 
six mois de préparation pour réunir des profes-
sionnels autour d’une même vision du service. 
Clément Passebecq en assure aujourd’hui la 
présidence. Les artisans sont principalement 
implantés dans l’agglomération, avec un pro-
fessionnel d’Esternay.
Un groupement d’intérêt économique, ou GIE, 
permet à plusieurs entreprises de partager 
certains moyens pour dé-
velopper leur activité. Les 
membres conservent leur 
clientèle et leur indépen-
dance, mais peuvent mutua-
liser un standard, des outils 
ou, à terme, du personnel. 
Ici, la priorité est commer-
ciale et opérationnelle. Le 
GIE entend répondre col-
lectivement aux demandes 
d’assistance, aux retours de 
dépannage et aux courses 

ponctuelles. Grâce à une centrale commune, 
l’appel pourra sonner successivement chez les 
taxis disponibles : le premier qui répond prend 
la course. Pour le client, fini la succession de 
numéros composés sans savoir qui pourra ve-
nir. Pour les artisans, le système doit limiter les 
demandes perdues et mieux répartir l’activité. 
Les plateformes ont habitué les voyageurs à 
commander presque instantanément. 
À la gare de Château-Thierry comme le week-
end, les taxis locaux disent ressentir plus forte-
ment la concurrence des VTC. Le groupement 
veut répondre sur le même terrain technolo-

gique tout en préservant la relation humaine : 
accueil, aide à la montée, arrêt à la pharmacie 
ou attention portée aux personnes fragiles. 
Ses membres sont également conventionnés 
pour effectuer du transport sanitaire.
Le GIE nourrit déjà une autre ambition : parti-
ciper au transport à la demande de l’agglomé-
ration. Certaines dessertes pourraient, selon 
ses membres, être assurées plus souplement 
par des véhicules adaptés au nombre réel de 
passagers. Le projet doit encore être présenté 
aux élus. Pour l’heure, les onze taxis avancent 
avec prudence. D’autres professionnels pour-

ront rejoindre la struc-
ture lorsque son fonc-
tionnement aura fait ses 
preuves. Derrière cette 
alliance se dessine une 
réponse locale à l’ “ubé-
risation”  : utiliser les ou-
tils du numérique sans 
renoncer à la proximité, 
et faire de concurrents 
indépendants une force 
collective.

Le pari de onze taxis
Onze artisans taxis de l’agglomération de Château-Thierry viennent de créer un groupement d’intérêt économique. 

À l’origine du projet, une initiative collective des acteurs locaux de la profession, décidés à mutualiser les demandes sans renoncer 
à leur indépendance ni à la relation humaine.

ÉCONOMIE

“…la volonté de maintenir 
   une relation de proximité…”
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DOSSIER

Le bénévolat… un engagement libre et important
On pousse parfois la porte d’une association pour rendre service. On y reste souvent pour les rencontres, l’ambiance et le sentiment d’être utile. 

Les chercheurs s’intéressent depuis plusieurs années aux effets du bénévolat sur ceux qui le pratiquent. Une synthèse portant sur quarante études 
a relevé, chez les bénévoles, une meilleure satisfaction de vie, davantage de bien-être et moins de signes dépressifs. Ces résultats doivent rester 

prudents : il est difficile de savoir si l’engagement améliore directement la santé ou si les personnes qui vont bien s’engagent plus facilement. 
Sur le terrain, les bénéfices sont néanmoins faciles à comprendre. Le bénévolat permet de sortir de chez soi, de conserver une vie sociale, de 
transmettre son expérience ou d’apprendre quelque chose de nouveau. Pour une personne seule, un jeune qui cherche sa place ou un retraité 
souhaitant rester actif, l’association peut devenir un véritable point d’ancrage. À condition, bien sûr, que l’engagement demeure libre et ne se 

transforme pas en contrainte. Vous trouverez dans ce dossier plusieurs témoignages qui confirment tout l’intérêt d’être bénévole.

À Celles-lès-Condé,
les bénévoles font aussi vivre le village

À Celles-lès-Condé, près de trente bénévoles participent à la vie du 
village. Église, cimetière, lavoir, fontaine, espaces verts ou archives : 
leur action complète celle de la municipalité, préserve le patrimoine et 
limite les dépenses. Ils sont aussi indispensables lors des rendez-vous 
de l’année : Noël, Pâques, 14 Juillet, repas des anciens, brocante ou 
Gueuleton Cellois. « Cet engagement est libre et naît naturellement de 
l’attachement au village », souligne le maire, Jordane Beauchard. La 
commune soutient les initiatives par l’achat de matériel, la réalisation 

d’affiches et une 
aide logistique. 
Elle souhaite aussi 
mieux valoriser 
ces actions pour 
attirer les jeunes et 
les nouveaux habi-
tants. .

Le FabLab,
incubateur castel

Créé en 2013, le FabLab de Château- 
Thierry rassemble aujourd’hui une centaine 
d’adhérents pour apprendre en fabriquant. 
Depuis 2024, les bénévoles assurent l’ou-
verture du lieu, l’entretien des machines 
et l’accompagnement des visiteurs. Impression 3D, découpe laser, 
électronique, couture ou programmation, chacun transmet ses 
compétences et apprend des autres. Ici, nul besoin d’être expert 
pour participer. La curiosité et l’envie d’aider suffisent. 
Le club “Crée ton jeu vidéo”, la transformation de bouteilles en fil 
d’impression 3D ou encore la fabrication de visières pour les soi-
gnants pendant le Covid illustrent cette intelligence collective. Le 
FabLab recherche aussi des volontaires pour accueillir, organiser 
et communiquer. Rendez-vous sur place au 53, rue Paul Doucet à 
Château-Thierry, contact : 06 19 66 32 90. 
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Papa bénévole, 
34 ans de service 

Pascal ROUX s’est engagé dans 
le bénévolat pour rendre service 
au groupe scolaire de ses enfants. 
Son parcours débute en 1992 
au sein de l’association Cadre et 
Vie à Domptin, dont il devient 
président. Elle sensibilise à la 
défense de l’environnement et 
propose des animations culturelles 
aux enfants.Père de six enfants, 
il accompagne durant 22 ans les activités scolaires, 
devient délégué des parents d’élèves et intervenant 
agréé par l’Éducation nationale pour encadrer la 
natation à Château-Thierry. Dirigeant un temps au 
Football Club de Charly-sur-Marne, il découvre en-
suite le judo avec ses enfants et enfile le kimono en 
2004, à 43 ans. Aujourd’hui président du Judo Club 
de Château-Thierry et ceinture noire 2e dan, il assiste 
Catherine Adriaenssens, durant les cours. Il soutient 
aussi le club d’échecs La Petite A, où son fils Bastien 
est vice-président et enseignant. Toutes les trois 
semaines, il anime trois heures de séances d’échecs 
en milieu carcéral. « Au départ, je voulais partager 
des activités avec mes enfants et assumer mes 
responsabilités de papa solo. Depuis 34 ans, j’ai gardé 
cette envie d’aller vers les autres et de transmettre. Le 
bénévolat est un véritable enrichissement personnel. 
Aujourd’hui, je souhaite partager mon expérience et 
transmettre aux jeunes les valeurs et le code moral du 
judo. C’est le témoignage d’une vie bien remplie, celle 
d’un papa bénévole ».

DOSSIER

À Château-Thierry : 99 ans de bénévolat
Deux couples pour lesquels le mot bénévolat veut dire quelque chose

Aujourd’hui l’âge de la retraite n’est plus 
l’âge de la fin de vie active, c’est pour 
beaucoup l’âge d’une nouvelle vie. C’est 
avec beaucoup d’émotion mais aussi 
beaucoup de sourires et de souvenirs 
que les bénévoles des Restaurants du 
Cœur de Château-Thierry ont remercié 
deux couples qui avaient fait don de cette 
nouvelle vie active à leur association. Co-
lette 87 ans institutrice retraitée, bénévole 
pendant 34 ans et son mari Carmelo 89 
ans dépanneur électroménager retraité, 

bénévole pendant 30 ans ont mis leur 
temps, leurs connaissances au service 
des autres, chacun dans son domaine. 
Colette a été pendant des années celle 
qui s’occupait du réassortiment des 
produits pour les bébés tandis que son 
mari Carmelo, notre dépanneur-brico-
leur. René 84 ans ancien cadre agricole, 
bénévole pendant 23 ans et son épouse 
Christiane 79 ans institutrice retraitée 
également, bénévole pendant 12 ans ont 
quant à eux été “Monsieur surgelés” et 

“Madame crêpes” pour 
la Chandeleur. 64 ans de 
bénévolat pour le premier 
couple, 35 ans pour le se-
cond, bravo Mesdames et 
Messieurs. Puissiez-vous 
susciter des vocations, les 
associations ne fonc-
tionnent que grâce à tous 
ceux qui sont présents 
gratuitement n’attendant 
qu’un sourire ou un merci 
pour seul salaire.

Carmelo & Colette René & Christiane

électricité générale

Jean-Claude DARDOTJean-Claude DARDOT

07 82 76 84 34
03 23 83 72 19
jc.dardot@gmail.com

INSTALLATION & DÉPANNAGE • ALARME • PORTIER VIDÉO 
INTERPHONE • MOTORISATION DE PORTAIL • CHAUFFAGE ÉLECTRIQUE 

À Gland, 
des bénévoles redonnent 

vie à une croix
La sauvegarde du petit patrimoine de 
Gland s’écrit aussi grâce au bénévolat. 
Pour restaurer une ancienne croix abîmée 
par le temps, la municipalité a fait appel 
à Emmanuel Ortiz, ancien menuisier, et 
Emilio Ortiz, ancien dirigeant de la STOD 
et tourneur-fraiseur de métier. Les deux 
hommes ont accepté de mettre bénévole-
ment leur expérience, leur matériel et leur 
précision au service de la commune.
À partir du chêne fourni, ils ont entiè-
rement façonné une nouvelle croix, en 
respectant l’aspect de l’ancien ouvrage. 
Les photographies prises avant et après 
les travaux témoignent de la qualité de 
leur réalisation. Une fois la croix définitivement scellée sur son 
socle, la mairie prévoit d’y apposer une plaque portant leurs 
noms. Une manière durable de remercier Emmanuel et Emilio 
Ortiz pour leur engagement. Cette initiative montre combien le 
bénévolat, associé à la maîtrise d’un métier, contribue à préser-
ver l’histoire et l’identité de nos villages.

On ne remercie 
jamais assez 

celles et ceux qui 
donnent de leur 
temps, souvent 

dans l’ombre et sans 
rien attendre en retour. 

Thierry Picard était de ces bénévoles 
précieux. Ceinture noire, il s’est investi 
pendant près de vingt ans au Judo Club 
de l’Omois, auprès des enfants, lors des 
journées de sport adapté et comme com-
missaire sportif au Comité de l’Aisne de 
judo. Toujours disponible, il incarnait un 
bénévolat généreux, discret et profondé-
ment humain. Son départ nous rappelle 

combien il est important de dire merci aux 
personnes qui font vivre nos associations 
pendant qu’elles sont encore à nos côtés. 

Merci pour tout, Thierry.

Alain, alias “Titi”, grand amateur 
de musique et bénévole sans 

retenue, toujours disponible pour 
une bonne partie de rigolade et 
pour participer aux événements 

locaux. Souvenez-vous, bénévole 
au festival des Mondes Solidaires à 
Fossoy, une aventure qui lui collait 

à la peau, souvenirs en tête et 
action solidaire avaient fait de lui 

un bénévole indispensable.
“Titi” tu vas nous manquer,

merci pour tout !
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À Pavant, Martine et Jacky Plonquet cumulent à eux deux près de 100 ans de bénévo-
lat ! Leur engagement a commencé dans les années 1970, au club d’aviron de Meaux, 
avant de se poursuivre à Château-Thierry et à La Ferté-sous-Jouarre. Puis chacun 
s’est investi dans ses propres passions. Pour Jacky, ce sera le VTT : après avoir été 
président du club de Charly-sur-Marne, il rejoint Pavant en 1992 avec le Foyer rural. Le 
club deviendra ensuite une association à part entière : les Champagnards, toujours en 
activité aujourd’hui. Jacky a toujours été compétiteur dans l’âme. Il continue à entraîner 
et accompagner les jeunes (et les moins jeunes) en loisir comme en compétition. Lors 
de notre rencontre, il revenait justement d’une sortie avec 18 jeunes ! « Ce qui me 
plaît, c’est de les motiver et de leur apporter mon soutien et mon expérience. Je pré-
fère les voir à l’extérieur, sur un vélo, plutôt que devant une tablette ou sur leur smart-
phone ». Une passion qu’il souhaite partager et transmettre. Cette année, une jeune 
du club est d’ailleurs devenue championne de France dans sa catégorie (17/19 ans). 
Pour Martine, c’est la lecture qui a guidé son engagement. En 1989, elle se lance un 
pari : ouvrir une bibliothèque à Pavant. En 1994, elle obtient son diplôme d’auxiliaire de 
bibliothèque et continue depuis à participer à des formations et des stages. « C’est très 
enrichissant, cela me permet de côtoyer d’autres bénévoles mais aussi des artistes ».
Ateliers cuisine, couture, peinture, bébés lecteurs, réalisation d’un film avec les en-
fants… au fil du temps, Martine a fait de la bibliothèque un véritable lieu de rencontre 
où l’on prend plaisir à se retrouver. Et depuis peu, elle a transmis la présidence de 
l’association à Anthony, un jeune bénévole, « enfin un souffle nouveau ! », se ré-
jouit-elle. Deux jeunes mamans ont également rejoint le bureau avec de nouvelles 
idées. Pour Martine et Jacky, être bénévole, c’est avant tout partager : « Il ne faut rien 
attendre en retour. Le plaisir, c’est d’être entouré et de transmettre ce que l’on aime ». 
Ils constatent cependant que les associations manquent de bénévoles et doivent faire 
face à des tâches administratives de plus en plus lourdes. Jacky s’interroge aussi sur 
la relève : « si j’arrête, personne n’est derrière pour reprendre ». Malgré tout, après 
toutes ces années, l’envie reste intacte et leur conclusion résume à elle seule leur 
engagement : « on est fatigués, mais contents ! ».

 

À Trélou-sur-Marne : 
la parole pour de nombreux

futurs bénévoles
La démocratie participative a dépassé le simple 
exercice de communication dans la commune de 
Trélou-sur-Marne. Restituée le 2 octobre, l’enquête 
citoyenne lancée au printemps a recueilli 218 
questionnaires : 136 en ligne et 82 sur papier. 
Cela représente 28,4% des habitants majeurs et 
jusqu’à 40% des foyers, un niveau de participation 
remarquable. Le recours aux deux formats a permis 
d’entendre toutes les générations, notamment les 
plus de 65 ans. Les réponses dessinent une hié-
rarchie nette. La sécurité routière arrive en tête, jugée 
prioritaire par 92% des répondants, devant la création 
d’une “Maison Commune” réunissant plusieurs ser-
vices et la prévention des inondations . L’installation 
d’un maraîcher, la valorisation du lac et la réfection de 
l’avenue Jean-Jaurès recueillent également environ 
70% d’avis favorables. Les habitants demandent aussi 
davantage d’animations, de transparence dans les dé-
cisions et une meilleure information municipale. Sur-
tout, la consultation ne s’arrête pas aux constats. Elle 
révèle une volonté d’agir puisque les 133 habitants se 
disent prêts ou potentiellement prêts à s’impliquer, 
62 souhaitent participer à la conception des projets et 
87 ont laissé leurs coordonnées. La commune en-
tend désormais constituer des groupes thématiques, 
proposer des missions concrètes aux bénévoles et 
rendre compte régulièrement de l’avancement des 
dossiers. Cette restitution transforme ainsi les nom-
breux retours recueillis en base de travail pour bâtir le 
programme communal des cinq prochaines années, 
avec les habitants plutôt que seulement pour eux. 

« J’avais envie 
de voir du monde 
et de faire vivre 
mon village »

Originaire de la région parisienne, 
Mélanie est arrivée dans le Sud de 
l’Aisne en 2011. D’abord à Domptin et 
déjà investie avec l’association Cadre et Vie 
elle emménage ensuite à Veuilly-la-Poterie. 
Ses enfants devenus grands elle franchit 
à nouveau le cap du bénévolat et rejoint 
l’association du village “Amuztoo” en tant que 
trésorière adjointe. Sa motivation : l’envie de 
voir du monde, de rompre la solitude, mais 
aussi de participer à la vie du village et de 

contribuer à le dynamiser. Le 
village compte seulement 
155 habitants, mais depuis 
ce début d’année, plusieurs 
rendez-vous ont été organi-
sés : bal masqué, carnaval, 

animations de Pâques, mar-
ché artisanal, loto… Une petite 

équipe avec plein d’idées ! 
Ce qu’elle apprécie tout particuliè-
rement, c’est de voir les gens contents et 
lorsqu’ils viennent informer l’équipe du bon 
moment passé, c’est très gratifiant. 
« On donne de son temps, mais le retour que 
l’on reçoit fait vraiment plaisir. J’aime égale-
ment le côté local de notre démarche. Nous 
essayons de travailler avec des artisans et de 
privilégier les produits locaux. Même le café  

est picard ! Pour moi, le bénévolat est avant 
tout une façon de créer du lien, de rencontrer 
des gens et de faire vivre mon village. Mes 
enfants étant désormais grands, j’ai davan-
tage de temps et je suis heureuse de pouvoir 
le consacrer aux autres et de me sentir 
utile », nous confie Mélanie.

RENCONTRE avec MARTINE et JACKY 

« Partager sa passion »
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DOSSIER
 Nadine bénévole depuis 40 ans
« J’ai toujours le désir de continuer pour la vie de ma commune » - Bénévole au sein de 
la commune de Lucy-le-Bocage depuis plus de 40 ans et présidente du Foyer rural depuis 
20 ans, Nadine a donné beaucoup d’heures, dépensé beaucoup d’énergie avec parfois de 
la fatigue, du stress et du découragement qui pèsent sur sa vie familiale. Et pourtant, elle a 
toujours le désir de continuer pour la vie de sa commune même si le bénévolat devient de 
plus en plus difficile. La raison la plus souvent invoquée est le manque de temps : « je n’ai 
pas le temps, je rentre tard, j’ai les enfants… » Nadine pense aussi que les gens privilégient 
davantage leurs projets personnels, leur famille et leurs loisirs que les activités collectives. 
Pourtant, être bénévole apporte beaucoup, à la personne comme à la société. « On se sent 
utile, on apprend de nouvelles choses, on construit des projets et on rencontre des gens. 
Pour une commune, les bénévoles permettent aussi de maintenir des activités, d’animer la 
vie locale, d’améliorer le cadre de vie et de favoriser le lien social. Avec mon équipe, nous 
essayons de susciter l’envie en proposant de nombreuses activités et ce pour tous les âges : 
repas, activités sportives, randonnées, activités manuelles, animations pour les jeunes, fête 
du village, fête de la science… » nous confie t-elle. Le constat est fait : de moins en moins 
de personnes participent, c’est décourageant et inquiétant pour la survie des associations. Le 
manque d’implication et le manque de bras finissent par peser sur les bénévoles qui sont déjà 
engagés. Malgré tout, Nadine continue de croire en l’importance du bénévolat et elle a raison, 
une association ne peut exister et faire vivre une commune sans l’engagement des habitants 
(anciens ou nouveaux).

LPBO : association intermédiaire, conventionnée avec l’Etat, à but non lucratif régie par la loi du 1er juillet 1901,
 intervenant dans le champ de l’Insertion par l’Activité Economique (IAE)

03 23 69 17 27
contact@lpbo.fr

Acteur de l’économie 
sociale et solidaire 
depuis 1988

• Petits travaux de jardinage 
• Entretien (maison, locaux...)  
• Manutention (déménagement...) 
• Bricolage (peinture, carrelage...)
• Travaux saisonniers (viti/agri...) 
• Distribution de documents

47, Grande Rue
à CHÂTEAU-THIERRY

Besoin d’une aide? MON CRÉDIT

 D’IMPÔT

 POUR LES SERVICES

 À LA PERSONNE

C’est immédiat !

LES PETITS BOULOTS DE L’OMOIS

BON À SAVOIR 
À Château-Thierry, le CCAF propose des formations 
concrètes pour se reconvertir ou monter en 
compétences : vente, gestion administrative, 
comptabilité, marketing digital, e-commerce et 
intelligence artificielle. Le cabinet accompagne aussi 
les entreprises en santé, sécurité et prévention des 
risques psychosociaux. Des cours d’anglais et de 
français langue étrangère sont également proposés. 
Financements possibles. Contact : CCAF, 73 Grande 
Rue (03 23 70 32 33) contact@ccaf-pro.fr

L’agglomération veut préparer 
le terrain économique
Avec ces actions inscrites dans sa nouvelle feuille 
de route, l’agglomération place l’économie 
et l’emploi au premier rang de ses priorités. 
Un fonds de compensation de 500 000 euros 
doit notamment soutenir les projets agricoles 
de diversification et d’adaptation au changement 
climatique. La collectivité souhaite également 
proposer davantage de terrains “clés en main”, 
sur lesquels les études environnementales auront 
été réalisées en amont. Dans le Tardenois, la 
reconversion des friches industrielles doit aussi 
permettre d’accueillir de nouvelles entreprises sans 
consommer davantage de terres agricoles.

Sébastien Eugène décline sa méthode 
à l’échelle de l’agglomération
Après l’avoir appliquée à Château-Thierry, Sébastien Eugène 
transpose la méthode des feuilles de route à l’ensemble 
de l’agglomération. Son nouveau document recense 384 
actions à engager dans des domaines aussi variés que 
l’économie, la santé, les mobilités, l’environnement ou les 
services de proximité. Une programmation ambitieuse, 
mais encore contrainte par les finances communautaires. 
Le président souligne que les comptes, longtemps dans le 
rouge, ont désormais retrouvé l’équilibre. Ce redressement 
reste toutefois insuffisant pour financer les investissements 
attendus. L’enjeu consiste maintenant à renforcer la capacité 
d’autofinancement de l’agglomération afin de pouvoir 
emprunter davantage et transformer progressivement ces 
intentions en réalisations.

Dans les petits carnets de l’Agglo :
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DOSSIER

CHÂTEAU-THIERRY
Budget participatif : 
7e édition. Jusqu’au 25 
octobre 2026, habitants, 
collectifs et associations 
peuvent proposer un projet 
pour améliorer le cadre de 
vie. Une enveloppe de 40 
000 euros financera les 
initiatives retenues. Ouvert 
dès 14 ans, ce dispositif 
autorise un seul projet par 
porteur. Les propositions 
doivent répondre à l’intérêt 
général et relever des 
compétences de la commune. 
Elles peuvent concerner 
les espaces publics, le 
sport, l’environnement ou la 
convivialité. Les dossiers sont 
à déposer sur le site de la 
Ville, par courrier ou à l’Hôtel 
de Ville. Après examen de 
leur faisabilité par les services 
municipaux, les projets 
recevables seront soumis au 
vote des Castels. 
À vous de jouer !

Le bénévolat, ces heures qui ne 
figurent sur aucune facture

Combien coûterait réellement une brocante,
un tournoi sportif ou autre sans les bénévoles ? 

Derrière chaque manifestation, il y a des dizaines, 
parfois des centaines d’heures données : installer 
des tables, tenir une buvette, transporter du matériel, 
préparer des dossiers ou accompagner des jeunes. 
Ce travail peut être valorisé dans les comptes de 
l’association. Il faut pour cela noter les heures effec-
tuées et leur attribuer une valeur correspondant à la 
mission réalisée. Il ne s’agit pas de verser un salaire, 
mais de rendre visible une richesse qui passe trop 
souvent inaperçue. Cette valorisation ne change 
pas le résultat financier. Elle montre cependant aux 
adhérents, aux communes et aux financeurs ce que 
représente réellement l’action 
de l’association. À défaut d’un 
calcul précis, le nombre de 
bénévoles et les heures ac-
complies peuvent au moins 
apparaître dans le rapport 
d’activité. Une bonne manière 
de rappeler que, derrière un 
petit budget, se cache par-
fois une très grande activité.

Frais des bénévoles : 
le Cerfa peut faire la différence

Les bénévoles peuvent engager des frais pour leur 
association (déplacements, carburant, péages, 
fournitures…). Ils peuvent être remboursés sur 
justificatifs ou renoncer à ce remboursement, trans-
formant alors ces dépenses en don. Si l’association 
est reconnue d’intérêt général et habilitée à délivrer 
des reçus fiscaux, le bénévole peut obtenir une 
réduction d’impôt de 66% des frais abandonnés, 
dans la limite de 20% du revenu imposable. Pour en 
bénéficier, il faut une note de frais, les justificatifs et 
une renonciation écrite. Ce dispositif ne concerne 
que les associations habilitées et n’est avantageux 
que pour les personnes imposables.

Des “maisons de l’agglo”
pour rapprocher les services
Sur un territoire composé de 87 communes, 
l’accès aux services publics reste une difficulté 
quotidienne pour de nombreux habitants. 
L’agglomération souhaite donc créer des 
points d’accueil dans les principaux bourgs-
centres. Ces « maisons de l’agglo » pourraient 
réunir accompagnement administratif, espace 
numérique, renseignements sur l’urbanisme et, à 
terme, information touristique. Le projet répond à 
un paradoxe car la fusion des intercommunalités 
a permis de mutualiser les compétences, mais 
elle a aussi éloigné certains services. L’objectif 
est désormais de retrouver de la proximité sans 
renoncer à l’organisation commune.

L’assainissement, 
chantier invisible mais considérable
Peu spectaculaire, l’assainissement constitue 
pourtant l’un des principaux défis financiers et 
environnementaux du territoire. Plusieurs stations 
d’épuration doivent être remises en conformité, 
tandis que près de la moitié des habitants ne 
sont pas raccordés à un réseau collectif. Pour 
ces foyers, la mise aux normes des installations 
individuelles peut représenter une dépense 
importante. L’agglomération prépare un schéma 
directeur afin de hiérarchiser les urgences selon les 
rejets dans le milieu naturel. Attendu en 2027, ce 
document devra préciser les communes pouvant 
espérer un réseau collectif et celles qui devront 
durablement conserver un dispositif individuel.

Le vélo cherche encore sa voie 
dans l’agglomération
La collectivité étudie la création d’une offre de 
vélos à l’échelle de l’agglomération, notamment 
autour de la gare de Château-Thierry. Le projet 
reste toutefois soumis à une étude de faisabilité et 
à l’évaluation des usages. Car le développement 
du vélo se heurte à une difficulté connue car sans 
itinéraires sécurisés, peu d’habitants abandonnent 
leur voiture ; sans cyclistes, les investissements 
paraissent difficiles à justifier. L’arrivée de la 
future véloroute départementale le long de la 
Marne pourrait changer la donne. Il faudra encore 
organiser les liaisons permettant aux communes 
voisines de rejoindre cet axe appelé à devenir la 
colonne vertébrale cyclable du territoire.

QUELQUES INFOS 
À ce jour, l’estimation du nombre 

d’associations actives est portée à 1100 
sur le territoire du Sud de l’Aisne. Le 

tissu associatif sud axonais mobiliserait 
ainsi près de 10500 bénévoles ! En 

revanche, l’engagement d’un bénévole 
est très variable : environ 9% donnent 
du temps chaque semaine, tandis que 

7% ponctuellement et 8% chaque mois. 
Même s’il n’existe pas de comptage 

territorial direct des “heures bénévoles”, 
l’estimation est de l’ordre d’un million 

d’heures de bénévolat chaque année, rien 
que pour le sud de l’Aisne. Ce bénévolat 

produirait ainsi (en valorisant l’heure 
de travail au coût du SMIC de 12,31€) 

l’équivalent de plus de 12,5 M€ de travail 
chaque année sur le territoire.

Merci chers bénévoles !
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PAVANT 
Rentrée dynamique pour 
l’association Culture & 
Patrimoine
L’association a pour but de 
valoriser et de faire vivre 
le patrimoine du village et, 
à plus long terme, d’aider 
la municipalité dans ses 
démarches et ses recherches 
de financements pour 
restaurer l’église St Bald.
En juin dernier, elle a accueilli 
des étudiantes en restauration 
d’art avec leur professeur pour 
dégager des litres funéraires 
(blasons peints) sur les piliers 
de l’église. En août, elle  
proposait la “Nuit des 
fontaines” avec visite du 
village, exposition de photos 
de Jérôme Fontaine, concours 
de photos sur “les plus 
beaux ciels” et projection du 
court-métrage “Fragment du 
Narcisse” réalisé par Guillaume 
Didier sur le mur extérieur du 
pigeonnier. 
- Les 19 et 20 septembre, à 
l’occasion des journées du 
patrimoine, le pigeonnier était 
ouvert à la visite, présentant 
une exposition de tableaux de 
l’artiste Jean-Michel Fauvet 
(acryliques et mosaïques de 
carton-plume). 

L’église était également ouverte 
et les visiteurs ont pu admirer 
le travail réalisé en juin par le 
chantier de restauration.
- Dimanche 27 septembre, 
Bernard Ricard a présenté au 
pigeonnier une conférence 
passionnante sur la société de 
la fin du XIXe siècle avec les 
conséquences de l’invention 
de la machine à vapeur.
- Enfin, samedi 3 octobre 
à l’église de Pavant, ont 
retenti accordéon diatonique, 
bombarde, flûtes irlandaises, 
guitare et clarinette avec 
les groupes Andorin et 
Duo Itinérance interprétant 
des musiques celtiques et 
traditionnelles.

Sachez que tous proposent 
leurs talents bénévolement au 
profit de l’association afin de 
l’encourager à conduire des 
projets de restauration.

Si vous êtes intéressés par 
nos actions, contactez-nous 
par mail à cultureetpatrimoine.
pavant@gmail.com 
ou venez nous rencontrer le 
17 octobre pour Octobre rose 
sur le stade ou encore les 
28-29 novembre au marché de 
Noël. Notez également sur vos 
agendas la date du dimanche 
13 décembre à 15h où Jeff 
Rigny et son ami Julien nous 
proposeront un concert de 
Noël à l’harmonica, salle du 
Clos des Forges.
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Une usine modernisée
pour l’eau potable

À Fère-en-Tardenois, l’usine de production d’eau potable fait l’objet d’une profonde 
modernisation. L’équipement transforme l’eau brute prélevée dans deux forages 
en eau propre à la consommation, avant de l’acheminer vers les châteaux d’eau. Il 
dessert aujourd’hui vingt communes, bientôt vingt-six, soit près de 10 000 habitants. 
Les deux puits disposent d’une capacité cumulée de 100 mètres cubes par heure : 75 
pour le forage F4 et 25 pour le F3. Pendant les travaux, l’arrêt du principal forage est 
compensé par une interconnexion avec le réseau de la Marne afin de garantir l’alimen-
tation des habitants. Le chantier répond au vieillissement des installations. La réserve 
d’eau brute devait être remplacée et le réacteur de décarbonatation, chargé de retirer 
une partie du calcaire, fonctionnait mal. Une contrainte sanitaire s’est ajoutée car les 
analyses demandées par l’Agence régionale de santé ont révélé la présence de mé-
tabolites de pesticides, notamment issus d’anciens traitements de la betterave. Deux 
filtres au charbon actif en grains seront donc installés pour capter ces molécules. 
Après pompage, l’eau sera stockée, filtrée, partiellement débarrassée du calcaire, puis 
dirigée vers une réserve d’eau traitée avant sa distribution.
L’opération représente 2,46 millions d’euros, dont 600 000 euros pour le traitement 
des pesticides. L’Agence de l’eau finance 40% de l’investissement, soit près d’un mil-
lion d’euros. Le bureau d’études Cereg assure le suivi du projet. Débuté le 4 mai, le 

chantier doit s’achever en mars 2027, avant 
une mise en service en juin. Les anciens 
ouvrages seront ensuite démolis et des pan-
neaux photovoltaïques installés. Ils devraient 
couvrir de 8% à 12% des besoins électriques 
du site. L’entretien sera confié à Veolia. Pour 
l’USESA, qui intervient dans 113 communes, 
l’enjeu est de garantir durablement la qualité 
de l’eau sur ses 1 400 kilomètres de réseau.

ÉQUIPEMENTS

PUBLIREPORTAGE

LC Nettoyage, la relève familiale au service du travail bien fait

Fondée en septembre 2010 par Christophe 
Leduc, l’entreprise compte aujourd’hui 16 
salariés et prépare sa transmission familiale 
avec l’arrivée de Thomas Lefranc, son neveu, 
comme nouvel associé. Après vingt-cinq 
années dans la comptabilité et le conseil aux 
chefs d’entreprise, Christophe Leduc décide 
de lancer son entreprise qui ne connaît pas 
la crise. Les premiers contrats débutent en 
2011, puis un premier salarié est recruté 
l’année suivante. D’abord 
installée à Brasles, la société 
rejoint en 2015 ses propres 
locaux à Chézy-sur-Marne. LC 
Nettoyage intervient auprès 
des entreprises, des industries, 
des collectivités, des syndics, des agences 
immobilières et des particuliers. Entretien 
de bureaux et de locaux publics, nettoyage 
des parties communes, gestion des 
conteneurs, remise en état de logements ou 
vitrerie, les équipes formées couvrent divers 
besoins. Dans un métier où la confiance 
est déterminante, la stabilité du personnel 
constitue un véritable avantage. Plusieurs 
salariés accompagnent l’entreprise depuis de 
nombreuses années. « Nous avons conservé 

le contact avec chaque salarié. Ce ne sont pas 
de simples numéros », souligne Christophe 
Leduc. Cette proximité limite l’absentéisme et 
permet aux clients de retrouver régulièrement 
les mêmes intervenants.L’arrivée de Thomas 
Lefranc, 28 ans, ouvre un nouveau chapitre. 
Ancien informaticien, il a commencé par 
travailler pendant un an comme agent de 
nettoyage avant de devenir associé. Une 
période de trois ans est prévue pour préparer 

la transmission. Son expérience 
apporte un regard neuf sur 
l’organisation et l’usage des 
outils numériques, « la qualité 
passe avant tout par une bonne 
organisation, des méthodes de 

travail claires et un suivi sérieux », estime-
t-il. L’oncle et le neveu partagent la même 
prudence  ; grandir, oui, mais sans se 
disperser ni dégrader les prestations. Deux 
collaborateurs viennent ainsi d’être recrutés 
pour répondre à la demande. L’entreprise 
envisage aussi le nettoyage de vitres en 
hauteur à l’eau pure ainsi que l’entretien des 
façades et des toitures. « Si l’entreprise est 
amenée à grandir, elle le fera correctement », 
assure Thomas Lefranc.

Pour Christophe Leduc, la règle reste celle 
fixée à la création : « La qualité du travail et le 
respect du client sont essentiels pour assurer 
la pérennité de la société   .» Une exigence 
que la nouvelle génération entend préserver.

À Chézy-sur-Marne, LC Nettoyage aborde sa dix-septième année avec la même ligne de conduite :
« se développer sans sacrifier la qualité »

5, pl. Lt Lehoucq Sap Feuillebois
02570 Chézy-sur-Marne 

03 23 69 35 51
Site >>

“…La qualité du travail 
et le respect du client 

sont essentiels…”
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AVIS DE MISE EN VENTE
AUX ENCHERES PUBLIQUES

AVIS DE MISE EN VENTE
AUX ENCHERES PUBLIQUES

A l’audience du Tribunal Judiciaire de SOISSONS (02)
devant Madame la Juge de l’Exécution au Palais de Justice
Rue Saint Martin, au plus offrant et dernier enchérisseur

LE MARDI 24 novembre 2026 à 10 heures

A l’audience du Tribunal Judiciaire de SOISSONS (02)
devant Madame la Juge de l’Exécution au Palais de Justice
Rue Saint Martin, au plus offrant et dernier enchérisseur

LE MARDI 24 novembre 2026 à 10 heures

Un ensemble immobilier, situé Lieudit Le Buisson, composé de : 
• Section B 12 : parcelle de terre, en terre meuble, enherbée, portail métallique, 
appentis pour 19 ca 90 ca, 
• Section B 1462 donnant sur la parcelle cadastrée B 12, comprenant : 
- Niveau - 1 : salle de chasse, couloir, pièce lave mains, WC femmes, WC hommes, 
cuisine, extérieur, mise à disposition pendant la période de chasse à l’Association 
des Chasseurs de BRECY - Niveau 0 : entrée, salle de bar et restaurant, espace 
sanitaire, cuisine, arrière-cuisine, buanderie, réserve, pièce de stockage 
- Niveau + 1 : salle de restaurant, espace sanitaire clientèle, un appartement 
comprenant : WC, entrée, salle de douche, salle de séjour, cuisine, couloir, trois 
chambres, surface de 677,30 m², La Ferme du Buisson Lieudit «Le Buisson», pour 
14 a 74 ca, 
• Section B 1461 comprenant : préau, local poubelles, abri de jardin, deux appentis ; 
- une maison d’habitation comprenant : entrée, WC, salle de bains, cuisine, salon, 
local archives ; au 1er étage : couloir, quatre chambres, dégagement ; garage ; 
extérieur, surface de 179.55 m², Lieudit «Le Buisson», pour 37 a 08 ca, 
• Section B 9 : voie d’accès Lieudit «Le Buisson», pour 08 a 00 ca

EN UN SEUL LOT, les fractions ci-après désignées d’un immeuble en copropriété 
situé 10, Place de Laon, cadastré section BW n° 72 lieudit «10 Place de Laon», 
d’une contenance de 28 a 75 ca, et portant sur : * Le lot n° 47, un appartement 
au 6ème étage, occupé, comprenant une entrée/couloir, placard, WC, salle de bains, 
2 chambres, balcon, cuisine, salle de séjour, 2nd balcon, surface de 78,35 m², les 
22/1400èmes des parties communes générales et du sol de l’ensemble immobilier,  
* Le lot n° 102, un grenier au 7ème étage, portant le n°22, occupé, surface de 3,88 m², 
les 1/1400èmes des parties communes générales et du sol de l’ensemble immobilier, 
* Le lot n° 111, un cellier portant le n° 6 pignon nord-est, les 1/1400èmes des parties 
communes générales et du sol de l’ensemble immobilier, * Le lot n° 120, un garage 
situé au sud portant le n° 1, occupé, surface de 17,72 m², les 3/1400èmes des parties 
communes générales et du sol de l’ensemble immobilier
L’ensemble immobilier ayant fait l’objet d’un état descriptif de division et d’un 
règlement de copropriété publié au SPF de l’Aisne le 27 juin 1966 Vol 0204P03 3245 
n°34, et d’un modificatif de règlement de copropriété publié au SPF de l’Aisne le 4 
novembre 2010 Vol 0204P03 2010 P n°2546, suivi d’un modificatif de règlement de 
copropriété publié au SPF de l’Aisne le 13 octobre 2011 Vol 0204P03 2011 P n°2486

MISE A PRIX : 239 000 €
(deux-cent trente-neuf mille euros)

MISE A PRIX : 25 800 €
(vingt-cinq mille huit cents euros)

Le cahier des conditions peut être consulté :

- Sur le site internet ou au Cabinet de Maître Karine CORROY, Avocat, 32 avenue de 
Soissons à CHATEAU-THIERRY, 02400 - Téléphone : 03.23.69.01.80 
- Au Greffe du Juge de l’Exécution du Tribunal judiciaire de SOISSONS - 02200,
Palais de Justice - 76, rue Saint Martin - Téléphone : 03.23.76.39.39

Le cahier des conditions peut être consulté :

- Sur le site internet ou au Cabinet de Maître Karine CORROY, Avocat, 32 avenue de 
Soissons à CHATEAU-THIERRY, 02400 - Téléphone : 03.23.69.01.80 
- Au Greffe du Juge de l’Exécution du Tribunal judiciaire de SOISSONS - 02200,
Palais de Justice - 76, rue Saint Martin - Téléphone : 03.23.76.39.39

Les enchères ne peuvent être portées que par un Avocat inscrit au Barreau de SOISSONS, 
à condition de procéder à la consignation obligatoire d’une somme égale à 10% de la mise 

à prix, par un chèque de banque établi à l’ordre de Monsieur le Bâtonnier de l’Ordre de 
Soissons (séquestre). Les frais seront supportés par l’adjudicataire en sus du prix.

Les enchères ne peuvent être portées que par un Avocat inscrit au Barreau de SOISSONS, 
à condition de procéder à la consignation obligatoire d’une somme égale à 10% de la mise 

à prix, par un chèque de banque établi à l’ordre de Monsieur le Bâtonnier de l’Ordre de 
Soissons (séquestre). Les frais seront supportés par l’adjudicataire en sus du prix.

Commune de BRECY (Aisne) Commune de SOISSONS (Aisne)

Me Karine CORROY - Avocat Me Karine CORROY - Avocatwww.corroy-avocat.fr www.corroy-avocat.fr

Les visites auront lieu sur place le jeudi 12 novembre 2026 de 9h15 à 12h15 Les visites auront lieu sur place le jeudi 12 novembre 2026 de 15h à 16h

TRANSPORT 
LIGNE P : les gares passées 
en revue le 24 septembre
Le 24 septembre, SNCF 
Transilien Paris-Est et Île-de-
France Mobilités ont organisé 
leur visite annuelle des gares 
de la ligne P, avec le Comité 
de défense des intérêts des 
usagers (CDIU) et des élus de 
Château-Thierry, Chézy-sur-
Marne et Nogent-l’Artaud. La 
question du futur titre unique 
entre les Hauts-de-France et 
l’Île-de-France a été rappelée, 
la carte Navigo n’étant toujours 
pas valable jusqu’à Château- 
Thierry. Plusieurs difficultés 
locales ont également été 
signalées comme la  propreté 
aux abords des gares, agran-
dissement du stationnement à 
Nogent-l’Artaud, devenir de l’an-
cienne gare et du local inutilisé 
de Nanteuil-Saâcy, mais aussi 
accessibilité de la gare de Ché-
zy-sur-Marne. Les échanges 
ont porté sur les travaux 
ferroviaires, pénalisants pour 
les voyageurs rentrant tard, et 
sur les bus de remplacement. 
Enfin, le renouvellement des 
trains de la ligne P, prévu après 
2030, devra répondre aux 
attentes en matière de capacité 
et de climatisation.

Pour
VOUS

informer !

J O U R N A L
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Quelques infos… pour VOUS

CHIERRY
CONCOURS DE BELOTE 

Lundi 26 oct 2026 (par l’AOLAC) 
Maison du parc Bellevue 
31 av.du Gal de Gaulle 
13h15 : inscriptions 

14h : concours. Lots pour tous Vous 
êtes seul(e) partenaire assuré. Contact : 

Serge 06 19 84 68 41

PAVANT
CONCOURS DE BELOTE 

Samedi 17 octobre 2026 (par le 
Club Saint Bald) Salle communale. 

Ouverture des portes à 13h
Lots pour tous, buvette et restauration 

sur place. Inscriptions sur place.
Infos : 06 87 13 03 56

CAFÉ PHILO 
Samedi 17 octobre - 17h30/19h

Thème : “avons-nous la maîtrise de 
nos paroles ?” Foyer rural, pl. de la 

Mairie. Entrée gratuite
Infos : 06 71 48 71 10

CHÂTEAU-THIERRY
CONFÉRENCE 

“Le catholicisme en France, minoritaire, 
pluriel, en réinvention”

par Philippe Clanché, rédacteur en 
chef de la revue Nouvelle Cité et 

collaborateur de Radio Notre-Dame
Samedi 24 octobre - 14h30

Palais des Rencontres - Entrée gratuite
(organisation : Université Populaire de 

Château-Thierry)

CHÂTEAU-THIERRY
CONFÉRENCE

“Une histoire de brigandine”
par Antoine Selosse (Société 

historique et archéologique - SHACT)
Samedi 7 novembre à 14h15

Salle de la Rotonde rue Robert Lecart

COINCY
KARAOKÉ

Samedi 14 novembre 2026
Salle polyvalente - Accueil à 19h

Infos : 06 18 04 80 96
ou palous@orange.fr

NOGENT L’ARTAUD
au Bidule - Café Associatif

(derrière la mairie) 

CONCERTS DE POCHE
les 14 et 16 octobre 2026

Atelier Musique en Chantier et 
Concert par le Violoncelliste Léo 
Ispir (nommé dans la catégorie 

“révélation soliste instrumentale” 
aux Victoires de la Musique 

Classique 2026)

PROJECTIONS DOCUMENTAIRES
Festival AlimenTERRE
Vendredi 23 octobre

“Au fil de l’eau, de l’insouciance à la 
désobéissance”

Vendredi 30 octobre
“Pilleurs de terre” 

Infos/inscriptions auprès du Bidule 
www.lebidule-cafe.org

FÈRE-EN-TARDENOIS
CONCERT 

Vendredi 16 octobre - 20h
Eglise Sainte-Macre

Jean-Luc HO, orgue, accompagné 
d’Adrien Mabire, trompette et cornet.

Concert dédié à la mémoire de 
Georg Westenfelder, facteur de 

l’orgue de Sainte-Macre, récemment 
décédé. Entrée gratuite. 

Infos : Claire Titeux 07 85 45 90 81
communication@ville-ferentardenois.com

CHÉZY-EN-ORXOIS
QUIZ AVEC CAFÉ GOURMAND 

Dimanche 25 octobre 2026 à 15h
Réservation obligatoire avant 

le 16 octobre au 06 77 01 23 73
(comité des fêtes)

NOGENTEL
LES FOULÉES (Nogentel Sports Loisirs)

Samedi 7 novembre 2026
14h Ecole d’athlétisme : 540 m

14h15 Poussins/Benjamins : 1150m
14h40 Minimes/Cadets : 3670m

Marche athlétique : 7380 m
15h Juniors/Espoirs/Seniors/Masters : 7380 m
Infos : nogentelsportsetloisirs.jimdofree.com
Inscriptions en ligne avant le 06/11, 22h sur : 

http://www.ac-chateau-thierry.com/
Infos : 06 77 52 58 94

Inscriptions sur place à partir de 13h. 
Courses ouvertes à toutes et à tous

CHÂTEAU-THIERRY
SALON D’AUTOMNE

des peintres du Val de Marne
du 8 au 22 novembre

Silo U1, rue Paul Doucet

PAVANT
(par les associations de Pavant)
Samedi 17 octobre 14h au stade.

• 14h30 : marche (tour des fontaines)
• 15h match de foot adultes,

• 15h45 match de foot enfants
• pétanque, ateliers créatifs. 
Vente de crêpes et popcorn.

Participation de 2€, les fonds seront 
reversés à l’association LISE institut 
du sein. Infos : Mairie 03 23 70 04 17

MONTMIRAIL
SÉANCES DE CHORALE

Devenez choriste ! Ouvert à tous, 
essai gratuit. Chaque lundi, 
Salle Eclosion des Lumières
avec le chef Sébastien Verdu.

Asso “les chœurs du sud”
www.lechoeurdusud.com

NEUILLY-SAINT-FRONT
(par le Gym Club)

Samedi 17 octobre.
• 9h : marche (départ pl. de la Mairie)
2 parcours : 3 ou 8 km (association 
Ça marche). Collation offerte par le 

Gym Club et l’association “Ça Marche”
• 15h : théâtre “les seins d’esprit” 

(offert par la municipalité),
temps d’échange.

Une urne sera mise à disposition et 
les bénéfices de la journée seront 

reversés à l’ANAT de l’Omois. 
Infos : 06 77 72 36 08

OCTOBRE ROSE

DORMANS
BRADERIE SOLIDAIRE D’AUTOMNE 

Samedi 24 oct 2026 - 8h/18h
Salle des fêtes, 28 av. de Paris 

Vêtements, chaussures d’hiver, linge 
de maison… Au profit des actions du 
Secours Populaire. OUVERT À TOUS

CHÂTEAU-THIERRY
EXPO PHOTO

Par le photo Club Arc en ciel
Du 17 octobre au 1er novembre
Au SiloU1, 53 rue Paul Doucet.

Thème : Château-Thierry d’hier et 
d’aujourd’hui + 1 thème libre/auteur.

Entrée libre et gratuite.
Invité d’honneur : Union 

Photographique Rémoise.
Le vendredi de 14h à 17h, les samedis et 

dimanches de 14h à 18h

MÉZY-MOULINS
BOURSE AUX JOUETS

& PUÉRICULTURE
Salle polyvalente à Mézy

Dimanche 25 octobre (8h/18h)
Buvette et restauration sur place
Infos :  “Mézy-Moulins en fêtes” ou 

comitedesfetes.mezy.moulins@gmail.com

CHARLY-SUR-MARNE
GRAND LOTO

Samedi 31 octobre 2026 
Salle des Illettes - 18h30 (jeux : 20h).

De superbes lots à gagner
Buvette et restauration sur place

Infos/réservations : 
06 49 88 77 11 ou 06 14 52 68 88

(association les 8h de Charly)

CHÂTEAU-THIERRY
FOIRE AUX LIVRES 

au profit d’Amnesty International, 
Samedi 7 novembre - 10h/18h
8, rue du Château - Entrée libre

De très nombreux livres d’occasion 
vous attendent à tout petit prix !

Infos : chateauthierry@amnestyfrance.fr

BRASLES
BOURSE MULTI COLLECTIONS

(par l’A N C P)
Dimanche 18 octobre 2026 - 9h/17h.
Espace Raymond Commun avec sa 

brocante et sa fête d’automne, 
timbres, monnaies, fèves, cartes 
postales, capsules et tout autre 
objets insolites. Entrée gratuite 
Buvette et sandwichs sur place

Infos : 06 76 93 86 89

BÉZU-SAINT-GERMAIN 
Maison de 110 m2 avec double garage 
Au rez-de-chaussée : entrée donnant sur un 
salon/séjour, cuisine, arrière-cuisine, WC. 
À l’étage : trois chambres, salle de bains, WC. 
Double garage. Terrain sans vis-à-vis. 
Classe énergie :  - Classe climat : 

Prix : 190.000 €
(honoraires charge vendeur)

BRASLES
BOURSE MULTI COLLECTIONS

(par l’A N C P)
Dimanche 18 octobre 2026 - 9h/17h.
Espace Raymond Commun avec sa

brocante et sa fête d’automne, timbres, 
monnaies, fèves, cartes postales, 

capsules et tout autre objet insolite. 
Entrée gratuite, buvette et sandwichs 

sur place. Infos : 06 76 93 86 89



journal-pourvous.fr  -  n°27  -  Du  12  au  25  oc tobre  2026- 18 -

AVIS DE MISE EN VENTE
AUX ENCHERES PUBLIQUES

A l’audience du Juge de l’Exécution près le Tribunal Judiciaire 
de SOISSONS - au Palais de Justice – 76 Rue Saint-Martin à 

SOISSONS (02200) qui se tiendra le :r

LE MARDI 24 novembre 2026
à 10 heures

Vente en un seul lot d’une maison d’habitation située 
6 Les Tourneux  cadastrée section ZB n°59 pour une 
contenance de 11a 60ca comprenant au rez-de-
chaussée : une cuisine, une salle à manger, un salon, 
un bureau, une salle de bains et WC. A l’étage : une 
chambre avec cabinet de toilettes, douche et WC, et 
deux chambres. Mezzanine au-dessus. 
D’une surface habitable de 184,20  m²

MISE A PRIX : 38 000 €
(trente-huit mille euros)

Le cahier des conditions peut être consulté :

- Au Greffe du Juge de l’Exécution du Tribunal judiciaire de SOISSONS - 02200,
Palais de Justice - 76, rue Saint Martin - Téléphone : 03.23.76.39.39
- Au Cabinet de Maître Laurence POIRETTE, Avocat, 5 Bis Place de l’Hôtel de Ville à 
SOISSONS, 02200 - Téléphone : 03.23.53.86.50 

Seul un Avocat inscrit au Barreau de SOISSONS peut porter les enchères.

Commune de DHUYS ET MORIN EN BRIE 
(anciennement MARCHAIS EN BRIE)

Me Laurence POIRETTE - Avocatcontact@avocatspoirettetetard.fr

Une visite est fixée sur place : le mercredi 28 octobre 2026 de 9h30 à 10h30

Ils devaient être les invités d’honneur. Mais, cette année, les champignons ont déserté 
les forêts de l’Omois. Faute de pluie depuis l’été, leur fructification est restée très limitée. 
La Société mycologique de Château-Thierry et de l’Omois (SMCTO) a donc annulé 
l’exposition prévue le 11 octobre au Palais des sports, qui devait célébrer ses 60 ans. 
Tout était prêt : stands, panneaux, artistes et inauguration. Il manquait l’essentiel. Une 
exposition mycologique repose sur des champignons frais, récoltés dans les jours 
précédents, afin d’en montrer la diversité et d’apprendre au public à distinguer les espèces 
comestibles de celles qui sont toxiques, parfois mortelles. Le phénomène rappelle 
que le champignon visible n’est que la partie émergée d’un organisme plus vaste : le 
mycélium, réseau souterrain qui a besoin d’humidité pour produire ses fructifications. 
Fondée en 1966, la SMCTO étudie et fait connaître les espèces régionales. Elle organise 
des sorties, des séances de détermination et participe à l’Atlas mycologique des Hauts-
de-France. Son action associe prévention, connaissance scientifique et préservation de 
la biodiversité. L’anniversaire est reporté à l’automne 2027. D’ici là, l’association poursuit 
ses activités : les champignons sont absents, pas les passionnés.

Champignons,
l’anniversaire tombe à l’eau…faute d’eau !

Loris Falco,
13 ans et déjà plein gaz

À 13 ans, Loris Falco sait déjà aller vite. Très vite. 
Le pilote d’Artonges, élève de 4e à Condé-en-Brie, 
vient de terminer huitième sur 22 du championnat de 
France Mini OGP, en catégorie 160 cm³, au guidon 
d’une Ohvale. La moto, il l’a dans le sang. À 4 ans, il 
regarde son père rouler sur circuit. À 7 ans, il rejoint 
une école de pilotage ; à 8, il dispute sa première course à Juvaincourt. Cette saison, sous les 
couleurs de la KFT78 Académie, Loris a franchi un cap et montré du tempérament. Au Mans, sous 
la pluie, il tenait la deuxième place avant une chute et un guidon cassé. À Alès, malgré une entorse 
à la cheville, il a serré les dents pour préserver son classement. Derrière lui, toute une famille vit 
au rythme des circuits. Départs le jeudi, nuits dans un Renault Master aménagé, mécanique assu-
rée par son père et recherche de partenaires menée par sa mère : l’aventure exige des sacrifices. 
Mais le rêve avance. La saison prochaine, Loris montera de catégorie afin d’entrer dans le top 5. À 
plus long terme, il vise le professionnalisme. Pour continuer d’accélérer, le jeune espoir recherche 
encore des sponsors.

3 Jours/2 nuits

Tarif : 495€/pers.

• Transport + pension complète

• Spectacle et repas au Cabaret 

le Royal Palace + visite verrerie

et bien d’autres choses

FEERIES DE NOËL

EN ALSACE

21, 22 et 23 décembre 2026

Transport en autocar compris 
au départ de Château-Thierry 

ou Fère-en-Tardenois

L’abus d’alcool est dangereux pour la santé.
A consommer avec modération

Tarif : 159€/pers.

• Transport en autocar• Traversées en shuttle(journée libre)

NOËL À CANTERBURY 
22 décembre 2026

Tarif : 69€/pers.

• Transport en autocar
• Ticket d’entrée
(journée libre)

FOIRE À DIEPPE

Tarif adulte : 69€/pers.

Tarif enfant (-12 ans) : 56€

• Transport en autocar
• Ticket d’entrée
(journée libre)

HALLOWEEN À
NIGLOLAND

Tarif adulte : 89€/pers.Tarif enfant (-12 ans) : 79€

• Transport en autocar• Billet en catégorie 1

SPECTACLE DISNEYSUR GLACE
9 janvier 2027

SÉJOUR SUR LA RIVIERA
Du 25 au 30 avril 2027

• 6 jours / 5 nuits
• Transport en autocar et hébergement

à la Rés. du Colombier 3* à Fréjus
• Découverte de Saint Tropez, Antibes, 
Saint Paul de Vence, Grasse, Cannes… 

Tarif : 895€/pers. (supplément Single : 120€) 

Réservez
dès maintenant !

11 novembre 2026 14 novembre 2026
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La nuit des anciens
Citrouilles, déguisements et bonbons sont de retour 
chaque 31 octobre. Pourtant, contrairement à une 

idée largement répandue, Halloween n’est pas 
née aux États-Unis : ses racines plongent dans les 

traditions celtiques de l’Europe.

Il y a plus de 2 000 ans, les Celtes célébraient Samain, une 
fête marquant la fin de l’été, l’entrée dans la saison sombre 
et le début d’une nouvelle année. Selon les croyances de 
l’époque, la frontière entre le monde des vivants et celui 
des morts devenait plus mince durant cette nuit. Des 
feux étaient allumés et des déguisements portés afin de 
se protéger des esprits. Au fil des siècles, cette tradition 
s’est mêlée à d’autres fêtes. Les Romains célébraient 
notamment Feralia, consacrée aux morts, ainsi que les 
fêtes de Pomona, associées aux fruits et aux récoltes. 
Le christianisme va ensuite intégrer cette période à son 
propre calendrier. La Toussaint, d’abord célébrée le 13 mai 
à partir de 607, est déplacée au 1er novembre au IXe siècle. 
La veille de la fête devient alors All Hallows’Eve, expression 
progressivement transformée en “Halloween”. La fête 
s’est ensuite développée en Amérique du Nord avec les 
populations européennes qui y ont émigré. Les traditions 
se sont transformées et popularisées, avant de traverser 
à nouveau l’Atlantique au XXe siècle. Halloween n’est donc 
pas une invention américaine importée en Europe, mais 
une ancienne tradition européenne revenue sous une 
forme largement renouvelée. Même les célèbres citrouilles 
ont une histoire européenne. En Irlande et en Écosse, on 
sculptait traditionnellement des navets pour fabriquer des 
“jack-o’-lanterns”. La citrouille s’est imposée plus tard en 
Amérique du Nord, notamment parce qu’elle était plus 
facile à sculpter. Les déguisements et les feux de joie 
trouvent eux aussi des échos dans les anciennes pratiques 
européennes. Aujourd’hui, Halloween rime surtout avec 
friandises et déguisements, notamment pour les enfants. 
Rien n’empêche toutefois de conserver l’esprit festif tout 
en variant les gourmandises : fruits frais ou secs peuvent 
devenir “yeux de monstre”, “têtes de citrouille” ou petits 
fantômes en banane. De quoi célébrer Halloween sans 
forcément transformer la soirée en marathon du sucre.

NATURE

Avec ses 5 à 6 cm d’envergure, la tégénaire figure parmi les plus grandes araignées 
que l’on puisse rencontrer dans nos habitations. Son corps brun et ses longues pattes 
velues impressionnent, tout comme ses déplacements rapides. Mais cette vitesse 
spectaculaire n’a rien d’une charge offensive : lorsqu’elle se sent menacée, la tégénaire 
domestique cherche avant tout à prendre la fuite. Elle vit généralement dans une toile 
en forme de nappe, installée dans un angle sombre. Au fond se trouve un tunnel où elle 
attend ses proies. Mouches, moustiques, poissons d’argent ou autres petits insectes 
peuvent ainsi finir au menu. L’araignée contribue donc naturellement à réguler les 
petites populations d’insectes présentes dans la maison. Si les tégénaires semblent 
soudainement plus nombreuses à l’intérieur à la fin de l’été, ce n’est pas parce qu’elles 
cherchent désespérément à se mettre au chaud. Cette période correspond surtout à 
la reproduction. Les mâles quittent leur toile et parcourent leur environnement à la 
recherche d’une femelle. C’est alors qu’ils peuvent traverser un salon, une cave ou se 
retrouver coincés dans une baignoire. Face à l’être humain, leur comportement reste 
essentiellement défensif. Une tégénaire ne cherche pas à attaquer et une morsure 
est exceptionnelle. Ses chélicères (pinces ou crochets articulés près de la bouche) 
sont peu adaptés à la perforation de la peau humaine et son venin ne représente 
pas un danger pour l’homme. Les histoires d’araignées pondant sous la peau ou 
profitant du sommeil pour entrer dans la bouche relèvent, elles, de légendes urbaines. 
Alors, que faire si une tégénaire se retrouve dans la baignoire ? Plutôt que le balai 
ou la chaussure, un récipient et une feuille de carton permettent de la récupérer 
délicatement avant de la relâcher dehors. Dans la maison, sa présence est loin d’être 
une catastrophe : cette grande colocataire travaille gratuitement, ne demande aucun 
loyer et participe à la chasse aux insectes indésirables. Une raison suffisante pour lui 
laisser une petite place dans nos murs.

La colocataire mal-aimée
Grande, rapide et souvent aperçue au moment où l’on s’y attend le moins, la 

tégénaire domestique a tout pour effrayer. Pourtant, derrière ses longues pattes 
se cache une araignée discrète, craintive et surtout très utile dans nos maisons.

Loris Falco,
13 ans et déjà plein gaz

À 13 ans, Loris Falco sait déjà aller vite. Très vite. 
Le pilote d’Artonges, élève de 4e à Condé-en-Brie, 
vient de terminer huitième sur 22 du championnat de 
France Mini OGP, en catégorie 160 cm³, au guidon 
d’une Ohvale. La moto, il l’a dans le sang. À 4 ans, il 
regarde son père rouler sur circuit. À 7 ans, il rejoint 
une école de pilotage ; à 8, il dispute sa première course à Juvaincourt. Cette saison, sous les 
couleurs de la KFT78 Académie, Loris a franchi un cap et montré du tempérament. Au Mans, sous 
la pluie, il tenait la deuxième place avant une chute et un guidon cassé. À Alès, malgré une entorse 
à la cheville, il a serré les dents pour préserver son classement. Derrière lui, toute une famille vit 
au rythme des circuits. Départs le jeudi, nuits dans un Renault Master aménagé, mécanique assu-
rée par son père et recherche de partenaires menée par sa mère : l’aventure exige des sacrifices. 
Mais le rêve avance. La saison prochaine, Loris montera de catégorie afin d’entrer dans le top 5. À 
plus long terme, il vise le professionnalisme. Pour continuer d’accélérer, le jeune espoir recherche 
encore des sponsors.



Ensemble,
on peut construire
le monde de demain,
et surtout votre
patrimoine. 
L’esprit coopératif,
ça change l’immobilier

Orpi France - 20 rue Charles Paradinas 92110 Clichy - Société Civile Coopérative à capital variable - RCS Nanterre 311 701 080 - Carte professionnelle CPI 9201 2021 000 000 007 délivrée par CCI de Paris Ile de France - Garantie Financière AIG – 1 Passerelle 
des Reflets - CS 60234, 92913 Paris La Défense Cedex - Montant garantie 110 000 € - Crédit photo : GettyImages - Création : SCORE DDB° - Décembre 2024.

AGENCES LELEUX

DORMANS

4, rue Jean de Dormans 
51700 DORMANS

✆ 03 26 52 64 87

CHÂTEAU-THIERRY

1, rue de Champunant
02400 CHÂTEAU-THIERRY

✆ 03 23 84 10 19

FÈRE-EN-TARDENOIS
17, rue Moreau Nélaton

02130 FÈRE-EN-TARDENOIS
✆ 03 23 84 31 99


